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e�nine prend la parole.  Son rapport est  un exemple magistral  de son art de convaincre.  Pas
d’enjolivements,  aucune   trace  de  rhe� torique.   Il  agit  uniquement  par   la   force  d’une  pense�e
claire, l’implacable logique de l’argumentation et cet esprit de suite qui le me"ne au but sans

de�vier. Ses phrases, il les jette comme des blocs de pense�e bruts qu’il rassemble en un e�difice acheve� .
Le�nine ne cherche pas a"  e�blouir, a"  subjuguer ; ce qu’il veut, c’est convaincre. Et c’est en convainquant
qu’il subjugue. Non par de belles paroles, des mots sonores et qui enivrent, mais par une pense�e de
cristal  qui  embrasse,   sans   se   leurrer,   le  monde  des  phe�nome"nes   sociaux  dans   leur   re�alite� ,   et   fait
apparaî'tre dans leur implacable ve�rite�  « les choses telles qu’elles sont ».

L

Comme le fouet qui siffle et frappe, comme le glaive qui terrasse, ses raisonnements vont s’abattre
sur ces « amateurs de the�orie » qui s’y adonnent comme a"  un sport, sans comprendre ce qui doit nous
assurer la victoire !

Quand nous saurons, au cours de la lutte, entraî'ner avec nous la majorite�  des masses travailleuses –
non seulement la majorite�  des ouvriers, mais la majorite�  de tous les exploite�s et de tous les opprime�s –
alors seulement nous vaincrons re�ellement.

Chacun   comprenait   qu’une   bataille   de�cisive   venait   d’e' tre   livre�e.   Et   lorsque,   transporte�e
d’admiration, je lui serrai la main, je ne pus m’empe'cher de lui dire :

— Camarade Le�nine,  chez nous dans une petite ville de province,  a"  une quelconque re�union,   le
pre�sident aurait he�site�  a"  parler avec tant de simplicite�  et si peu de pre� tention. Il eu' t craint de sembler
« trop peu instruit ». Votre art de parler, je ne puis le comparer qu’a"  l’art magnifique de Tolstoî3. Me'me
pense�e entie"re, acheve�e ; me'me inflexible sentiment de la ve�rite� . C’est ce qui en fait la beaute� . Peut-e' tre
est-ce la"  un trait spe�cifiquement slave ?

— Je n’en sais rien, re�pondit Le�nine. Tout ce que je sais, c’est que, prenant la parole « en qualite�
d’orateur », je pense constamment que mes auditeurs sont des ouvriers et des paysans. Je veux qu’ils
puissent me comprendre. Ou"  qu’il prenne la parole, un communiste doit songer aux masses. C’est pour
elles   qu’il   doit   parler.   Mais   il   est   heureux   que   nul   n’ait   entendu   votre   hypothe"se   a"   propos   de
psychologie  nationale.   « Ah  –  ah !  eu' t-on  dit,   le  bonhomme se   laisse  prendre  aux  compliments ! »
Attention de ne pas e�veiller les soupçons et qu’on ne dise : voila"  deux vieux qui complotent contre les
« gauches » ! Car les « gauches », bien entendu, ne se me' lent, eux, ni d’intrigues, ni de complots !…

Et, e�clatant de rire, Le�nine quitta la salle, presse�  d’aller reprendre le travail qui l’attendait.
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